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PEVEREL 

PEVEREL (Peurels, Pulverel, Pulverellus) Pierre, 
mort vers 1214 

Chanoine de Notre-Dame de Paris, Pierre 
Peverel enseigne à Paris dans les premières 
années du XIIIe siècle. Il est abondamment 
cité sous le titre de magister dans l'important 
apparat au Décret « Animal est substantia » 
rédigé entre 1205 et 1210. On le retrouve 
également cité dans deux apparats à la Com­
pilatio prima contemporains, l'un et l'autre 
parisiens. Il s'agit de l'apparat conservé dans 
le manuscrit de la Bibliothèque de Saint­
Omer (ms. 107) où Pierre Peverel figure dans 
la deuxième couche de gloses qui s'y trouve 
en compagnie notamment d'un certain ma­
gister A (Albericus Comut ?), et de l'apparat 
«Militant siquidem patroni» (1207- 1210), 
conservé entre autres par le manuscrit 3 85 de 
la Bibliothèque de Troyes. Pierre Peverel y 
apparaît bien comme un magister legum et 
canonum plus particulièrement porté sur le 
droit romain, dont il n'est pas exclu qu'il l'ait 
enseigné indépendamment du droit cano­
nique. Lorsqu'il est cité par ses collègues, 
c'est presque toujours en effet à l'occasion 
d'une argumentation fondée sur le droit ro­
main. Lui-même cite Placentin* et surtout 
Jean Bassien qu'il qualifie une fois de « do­
minus », ce qui peut laisser penser qu'il l'a, 
peut-être, eu pour maître et donc qu'il avait 
fait une partie de ses études à Bologne. Il est 
possible également, mais non certain, qu'il 
soit l'auteur de l'ordo procédural « Sapien­
tiam affectant omnes ». Nommé à plusieurs 
rep1ises juge délégué ou arbitre par le pape 
Innocent lll, PietTe Peverel sera élu, en 1214, 
au siège ép iscopa l d 'Agde vacant depuis 
neuf ans; mais il mourra presque aussitôt, 
sans avoir même reçu sa consécration épisco­
pale. 

► J.-M . Carbasse, « L'ordo iudiciorwn Sapientiam af 
fectant omnes », dans Co11jl11e11ce des droits savants 
et des pratiques juridiques, Actes du colloque de 
Montpellier (! 2-14 décembre 1977), Milan, 1979, 
p. 15-36; C. Coppens, « The teaching of Law in the 
University of Paris in the first quatter of the 13 th centu­
ry », RJDC, 10 ( 1999), p. 139-173 ; A. Lefebvre­
Teillard, « Magister A. Sur l'école de droit canonique 
parisienne au début du xrn• siècle», RHDFE, 2002, 
p. 40 1-41 7 ; C. Coppens, 2003 ; A. Lefebvre-Teillard, 
2005. 

A. LEFEBVRE-TEILLARD 
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PHILIPPEAUX, né le 5 mars 1756 à Ferrière 
(Seine-Maritime), mort le 5 avril 1794 à Paris 

Avocat au présidial du Mans après avoir ré­
sidé à Paris (où il se marie en 1783), il devient 
juge au tribunal de district du Mans en 1790. 11 
est élu député de la Sarthe à la Convention 
en 1792 : proche de Danton, il est envoyé en 
juin 1793 dans les départements du Centre­
Ouest et sa responsabilité est mise en cause 
dans les premiers échecs des républicains face 
aux Vendéens. Attaqué aux Jacobins à partir 
de décembre 1793, il est pris dans la conspira­
tion des Dantonistes, condamné à mort par le 
Tribunal révolutionnaire et exécuté le 16 ger­
minal an II. 

La seule œuvre doctrinale de Philippeaux 
est son projet de Code civil, présenté à l'As­
semblée nationale en 1789 et fondé sur les 
principes du droit commun coutumier. 

► AN, AD XVIIIC 165 - DC(1916-1919), p. 492-493. 

J.-L. HALPÈRJN 

PIALÈS (Pialesl Jean-Jacques, né le 12 sep­
tembre 1711 à Mur-de-Barrez (Aveyron), 
mort le 5 août 1789 à Paris 

Le nom de Jean-Jacques Pialès est resté mé­
connu, si ce n'est par un cercle étroit de spé­
cialistes du droit de l'Ancien Régime. Seuls 
quelques ouvrages qui s'intéressent au jansé­
nisme lui ont accordé un peu d'attention. 
Pourtant, il a laissé des archives abondantes, 
ainsi qu 'une œuvre imprimée non négligeable. 
Au total, ce ne sont pas moins de 150 registres 
manuscrits et plusieurs milliers de ses avis cir­
constanciés qui nous sont parvenus. En outre, 
Pialès est également l 'auteur de six traités 
[Traité des collations et provisions des béné­
fices, 1753-1756, 8 vol. ; Traité des provisions 
de la cour de Rome à titre de prévention .. . , 
1756, 2 vol. ; Traité de l 'expectative des gra­
dués ... , 1757, 6 vol. ; Traité de la dévolution, 
du dévolut et des vacances de plein droit, 
1757-1758, 3 vol.; Traité des commandes et 
des réserves ... , 1758, 3 vol. ; Traïté des répa­
rations et des reconstructions des églises .. . , 
1762, 4 vol., nouv. éd. par Camus*, 1788 , 
5 vol.), soit au total 26 vo lumes, qui firent 
autorité dès leur parution. Issu d'une famille 
aisée du Carladez, il effectue ses humanités au 
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collège jésuite de Cahors avant de gagner la 
capitale. Vraisemblablement, Pialès a été sen­
sibilisé assez tôt à la démarche spirituelle du 
jansénisme. En l'espèce, son frère aîné Jac­
ques, formé auprès de ! 'évêq ue de Rodez, 
Jean-Armand de La Volve de Tourouvre 
( 1673-1733 ), très proche du courant jansé­
niste, peut avoir contribué à forger son esprit. 
Dès les premiers temps de son installation pa­
tisienne, il bénéficie du soutien des réseaux 
des « amis de la vérité». Il est alors assisté par 
! 'abbé Christophe Caudrette (17 01-1 774), 
l'un des principaux acteurs de l'organisation à 
Paris. Tout d'abord inscrit à la faculté de droit, 
il semble davantage att iré par la vocation 
ecclésiastique. Ayant reçu la tonsure en 1733, 
on le trouve également novice au collège des 
mercédaires. Néanmoins, il ne persévère pas 
dans cette voie. De nouveau étudiant en droit, 
il obtient sa licence in utroque jure en 1738 . 
Dans les années qui suivent, i,l semble toujours 
hésiter entre le service de ! 'Eglise et celui du 
droit. En effet, il rédige un ouvrage de théolo­
gie touchant !'Immaculée Conception, pan.1 en 
174 1. Dans le même temps, il fréquente les 
conférences de droit canonique du curé jan­
séni ste de Saint-Josse, Robert Bournisien 
(1672-1753). Finalement, en 1747, il devient 
avocat au baneau de Paris. ,Il se spécialise ra­
pidement dans le droit de l'Eglise, tout spécia­
lement concernant la question des bénéfices 
ecclés\astiques. Installé dans la paroisse de 
Saint-Etienne-du-Mont, il ne va plus quitter ce 
quartier, qui est l' un des bastions du jan­
sénisme. En 1763 , frappé de cécité, il es t 
contraint d ' abandonner toute œuvre éditoriale. 
Pour autant, ce handicap ne l'empêche pas de 
continuer à faire part de ses lumières à une 
grande foule de solliciteurs qui l' intenogent 
de la France entière, au point de le transfo1mer 
en un véritable « oracle du clergé» . Cette aura 
conh·ibue à son recrutement comme avocat au­
près de la Commission des réguliers (1766-
1780). Il dev ient alors l'un des pri9cipaux 
conseillers de son grand ordonnateur, Etienne­
Charles de Lomén ie de Brienne. Son intense 
activité permet de pénétrer les règles du droit 
canonique en un temps où celui-ci fa it tou­
jours partie de la cu lture ordinaire. Son par­
cours éclaire aussi, d 'un jour nouveau, les ré­
seaux jansénistes à l'échelle du royaume . 
Adrien Le Paige*, Gabriel-Nicolas Mau lh·ot* 
et l'abbé Claude Mey* sont de ses amis. Pour 
autant , l'analyse de son œuvre dévoile un 

PIC 

homme doté avant tout d'un grand sens pro­
fessionnel. Ainsi, s' il est naturellement porté à 
soutenir le clergé paroissial, non seulement en 
matière de pratiques bénéficiales mais égale­
ment vis-à-vis de la hiérarchie épiscopale, son 
expertise ne se limite pas à des positions riché­
ristes. Il lui importe de défendre au mieux les 
intérêts de sa clientèle. En définitive, Pialès 
fait preuve de pragmatisme. Il est conscient 
des limites d ' une adéquation systématique 
entre ses convictions et les règles du droit. 

► _AN, GS*/2633-2780 (registres de ses consu ltations) 
- Ed. Préclin, 1929; J.-L. Gazzaniga, « Avocats cano­
nistes et gallicans (xv11°-xv111' siècles)», dans Hom­
mage à Ro11111ald Szramkiewicz, 1998, p. 109-133; 
N. Lyon-Caen, la boîte à Perrette. l eja11sé11is111epari­
sie11 a11 xv111" siècle, Paris, 2010; St. Gomis, Jea11-
Jacq11es Pia/ès (1711-1789). U11 avocat ja11sé11iste au 
siècle des lumières, mémoire inédit d'HDR, Un iversité 
Clem10nt Il - Blaise-Pascal, 20 11 , 2 vol. 

S. GOMIS 

PIBRAC _, DU FAUR DE PIBRAC Guy 

PIC Paul, né le 31 mai 1862 à Alger, mort en 1944 

Né en Algérie d'un père magistrat, brillant 
élève de la faculté de droit de LY,on, en 1890, 
Paul Pic est agrégé et attaché à !'École de dro it 
d'Alger; il revient rapidement dans sa faculté 
d'origine (1891) et y enseigne la législation in­
dustrielle. Titulaiisé sur la chaire de droit inter­
national qu ' il conserve jusqu 'à sa retraite 
(1932), il écrit peu dans cette matière. Inséré 
dans la vie locale, membre du Conseil municipal 
(1905- 1908), il préside l'office des HBM de 
Lyon. On lui doit de nombreux travaux sur le 
dro it des sociétés; cependant il est srntout connu 
comme celui qui rédige le premier manuel de 
législation industrielle et participe à la définition 
de cette matière nouvelle, jusqu 'ici apanage des 
économistes. Sur chaque question, ce traité, sou­
vent réédité, contient un solide historique, des 
infonnations comparatistes détaillées, l'état du 
droit et les améliorations souhaitables. 

Réf01miste de tendance solidariste, Paul Pic 
espère obtenir plus de justice sociale à la fois 
par l'action publique et par l'action privée. Il 
regrette l' individualisme du Code civil et milite 
pour le développement de la législation indus­
trielle; le développement de 1 'action syndicale 
et le dialogue entre patrons et ouvriers de­
vraient permettre de créer un droit nouveau, né 
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Dictionnaire historique 
des juristes français 
xw- xx• siècle 

Les quelque 1 300 juristes présentés dans ce dictionnaire 
sont ceux dont les « œuvres » ont le plus marqué ou reflété 
l'évolution du droit français. Ce sont des commentateurs 
du droit romain et du droit canonique, des commentateurs 
de coutumes, de la législation royale et des codifications, 
professeurs ou praticiens .. . , auxquels ont été joints les chan­
celiers et les membres des grands corps de l'État ayant le 
plus contribué à développer l'édifice normatif français. Pas 
moins de 173 juristes ont été retenus depuis la renaissance 
scientifique du droit au xII• siècle jusqu'à la fin du Moyen Âge. 
Les 716 notices consacrées aux juristes de l'époque moderne 
reflètent le tournant pris au xvI• siècle, qui voit l'essor de 
l'humanisme juridique, l'élaboration d'un droit commun cou­
tum ier, les nouvelles théories du droit naturel. Les 449 notices 
de juristes contemporains illustrent le retour en force de la 
doctrine et de la jurisprudence dès l'époque napoléonienne, 
tout comme l'émancipation de nouvelles branches du droit 
publ ic et privé. 
Ce dictionnaire est un instrument de consultation et de tra­
vail devenu référence. Plus de 170 universitaires et cher­
cheurs y ont collaboré, pour la plupart issus des facultés de 
droit, de grands établissements français ou étrangers. 
Chaque notice comporte une biographie, une analyse des 
œuvres et une orientation bibliographique. Une bibliographie 
générale et un index complètent l'ouvrage. 

Patrick Arabeyre 

Patrick Arabeyre, professeur à l'École nationale des chartes. 

Jean-Louis Halpérin 

Jean-Louis Halpérin, professeur à ['École normale supérieure. 

Jacques Krynen 

Jacques Krynen, professeur à l'université Toulouse 1 - Capitole. 

Nouvelle édition revue et augmentée de 60 entrées. 
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